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FLORE ACTUELLE ET FLORE FOSSILE DE TROIS 

TOURBIÈRES DES VOSGES SEPTENTRIONALES 

par 

Paul «Leger et Jacqueline Sauvage. 

L'étude botanique et palynologique de trois dépôts tourbeux 
dies Vosges septentrionales (Gros Mann, Narion et Noll) permet 
die préciser, en cette région, l'histoire forestière postglaciaire et 
de la comparer avec celle des contrées voisines. 

Ces tourbières, dites de pente, occupent sur un socle de grès 
dies Vosges savernien, de vastes surfaces, mais leur profonidieur 
n'excède pas un mètre. Elles sont bombées et sphagneuses. 

Par leur soubassement gréseux et leur situation topographique, 
elles rappellent oeilles de la fraction septentrionale de la Forêt-
Noire: Hornisgrinde 1166 m, Kniebis 971 m; par leurs groupements 
végétaux, -elles sont à rattacher au «Rasenbinsenmoor» de Issler, 
aux tourbières du Tannet, du Champ du Feu, dont elles sie diffé¬ 
rencient cependant par leur extrême pauvreté floristique. Le fond 
de la végétation est formé essentiellemeint par un tapis de 
Sphaignes, de Trichophorum caespitosum, d'Eriophorum vagina-
tum avec Vaccirdum uliginosiim, V. uitis idaea, V. ovycoccos; la 
Gallun«envahissante témoigne d'un stade avancé de l'assèchement; 
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Empetrum nigrum, Andromeda polifolia, Scheuchzeria palustris, 
Lycopodium inundatum font défaut et le Drosera rotundifolia est à recheroher. 

Ces tourbières sont envahies par les premiers pionniers de 
la forêt: Sorbits aucuparia, S. aria, Pinus silvestris, Betula pubes-
cens; cette dernière espèce se présente parfois à la lisière sous 
forme d'arbres p articulièrement imposants. 

A la périphérie la formation passe à la Moliniaie relayée à 
son; tour par la forêt (Gros Mann) ou par une Vacciniaie secon¬ 
daire (Narion, Noll). 

Sondage 1. — Tourbière du Gros Mann. 

Cartes: Lutzelhouse 1 /25.000e géologique feuille allemande, Molsheim 
1/ 50.000 topotgraphique. 

Altitude 970 m. 

Profondeur 100 *). 

Situation: C. L. 2) 462-200, 195-700; à proximité Nord-Est du sommet 
du Gros Manin. 

Ce sondage a fourni l'histoire forestière la plus complète, 
caractérisée par les phases suivantes: 

Chênaie mixte dans son stade terminal décroissant (fin de la 
phase atlantique ) — niveau 100. 

La Chênaie mixte (Chêne abondant, Tilleul très rare), légè¬ 
rement prépondérante, est suivie par le Sapin «et le Hêtre. Le Cou¬ 
drier, le Pin., le Bouleau et l'Aulne sont subordonnés. 

Fagabiétaie: Sapin + Hêtre (phases subboréale, subatlantique 
et historique) — niveaux 90 à 0. 

La Fagabiétaie, avec Sapin constamment dominant, joue un 
rôle die premier plan. La Chênaie mixte régresse et les autres 
essences restent discrètes. Le Charme et le Frestne apparaissent 
sporadiquement. 

i) Les profondeurs des tourbières sont indiquées, dans le texte, en centimètres. 

*) C. L. — Coordonnées Lambert données par 1/50.000 topographique. 
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Sondage 2. — Tourbière du Narion. 
Cartes: idem. 
Altitude 930 m. 
Profondeur 40. 
Situation: C, L. 462-900, 194-600; à l'Est et à proximité du col du 

Narion. 

Sondage 3. — Tourbière du Noll. 
Cartes: iidem. 
Altitude 900 m. 
Profondeur 30. 
Situation: C. L. 462-100, 194-900; au Nord-Est du Noll et à 200 m au 

Suid de la source de la Hasel. 

L'analysie poil inique de ces deux sondages révèle urne histoire 
forestière semblable à celle mise en évidence par l'étude de la 
tourbière du Gros Mann, mais la tourbification a commencé plus 
tardivement, pendant la phase de la Fagabiétaie. 

Notons la présence, dans les trois tourbières et à tous les 
niveaux, de nombreux grains de polletn. d'Ericaeées et de spores 
de Sphaignie, également très fréquentes; celles de Fougère, du 
typie Athyrium les accompagnent en proportion moindre. Le» tis¬ 
sus de Sphaigmes sont très abondants, ceux d'Hypnum, d'Eriopho-
rum et die Fougère plus irrégulièrement répartis. 

Les résultats de cette étude sont analogues à ceux obtenus par 
plusieurs auteurs dans le Nord-Est de la France et principalement 
dans les Vosges. Nos diagrammes s'identifient à celui que J.-P. Hatt 
a dressé pour la partie supérieure de la Tourbière de la Maxe, 
située à 14 km au Sud — Sud-Ouest du Gros Mann; la seule diffé¬ 
rence est donnée par des pourcentages de Pin et de Bouleau légère¬ 
ment plus élevés. 

Une des caractéristiques marquantes des tourbières du Gros 
Mainn, du Narion et du Noll est leur installation tardive, respecti¬ 
vement à la fin de la phase atlantique et pendant les phases subbo¬ 
réale et subatlantique, c'est-à-dire bien après la fonte des glaces. 

Plusieurs géologues ont en effet signalé et prouvé l'existence 
de traces d<e glaciations dans les Vosges septentrionales bas-rhi-
noises, ma lis la tourbification n'a pas suivi aussitôt le retrait des 
glaciers. 
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